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        Que se passe-t-il lorsque le geek adorable du service informatique découvre qu’il a accidentellement invité à sortir l’homme le plus séduisant du bureau ?

      

        

      
        Lorsque la meilleure amie de Sheldon Whitehall pirate son compte sur les réseaux sociaux pour faire croire qu’il propose un rendez-vous à son collègue, le pauvre Sheldon prend peur. Pendant ce temps, le magnifique et brillant Carter Wardlaw découvre avec stupéfaction que son béguin secret pour l'informaticien n'est peut-être pas aussi unilatéral qu'il le pensait.

      

        

      
        Cette nouvelle de cinq mille mots explore les thèmes de la romance en milieu professionnel, des meilleurs amis trop intrusifs, des publications Instagram qui tournent mal, et des conséquences très réelles du moment où quelqu’un devient complètement transi d’amour.

      

      

    

  


  
    
      
        
          
          

          
            CHAPITRE UN
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      — C’est qui, ce type ? demanda Hank alors que nous nous dirigions vers l’ascenseur pour aller déjeuner.

      Je suivis la direction de son doigt et reconnus le gars du service informatique sur lequel j’avais secrètement craqué depuis bien six mois. Il semblait essayer de faire des copies sur la grande photocopieuse multifonction près de l’accueil, mais chaque fois que la machine produisait un bruit inattendu, le pauvre type sursautait comme si sa vie en dépendait.

      Finalement, la réceptionniste, prise de pitié, se leva pour l’aider. L’informaticien rougit fortement et détourna les yeux.

      Il était foutrement mignon. Une chevelure noire en bataille, des lunettes à monture nerd chic, toujours habillé avec des t-shirts à thème scientifique et des jeans délavés, complétés par des Converse rouges classiques. Même s’il avait tout l’air d’un stagiaire ou d’un intérimaire, c’était en réalité un talent recherché que notre service RH avait réussi à débaucher d’un concurrent environ un an plus tôt, à coup de prime mirobolante.

      Pas que je fasse attention aux ragots de bureau, évidemment.

      — Sheldon Whitehall, dis-je en entrant dans l’ascenseur. Il bosse en informatique.

      — Je l’ai déjà vu, dit Hank. Il a toujours l’air d’avoir peur de son ombre.

      Ses paroles me hérissèrent.

      — Je pense qu’il est juste timide, répliquai-je.

      Hank sortit son téléphone et se mit à faire défiler son fil Facebook.

      — Mouais. Un geek comme ça… il a peut-être juste besoin de tirer son coup, marmonna-t-il, à moitié absent de la conversation.

      Je serrai les dents.

      — Il sort avec Jenn de la compta, lançai-je, en inventant complètement. Jenn était absolument sublime, et la cible de bien des soupirs langoureux de Hank.

      La tête de Hank se redressa brusquement.

      — Sérieux ? Merde. Je croyais qu’il était gay.

      Mon cœur se mit à battre plus fort, même si je savais pertinemment qu’il ne l’était pas. Sheldon sortait en réalité avec une très belle femme qui bossait pour une entreprise de logiciels à deux pâtés de maisons. Ils déjeunaient ensemble plusieurs fois par semaine, et elle venait parfois le chercher à la sortie du bureau pour « rentrer à pied » ensemble. Une fois, en franchissant les portes vitrées, elle avait passé son bras sous le sien et posé la tête sur son épaule. Il avait déposé dans ses cheveux un baiser si tendre que ma poitrine s’en était retrouvée toute serrée.

      Je n’oublierai jamais le goût amer ressenti en découvrant qu’ils étaient plus que de simples amis. À partir de là, j’avais tout fait pour l’effacer de mon esprit, et de mon cœur, mais ce n’était pas si simple.

      L’un de mes projets récents avait consisté à préparer vingt nouveaux ordinateurs portables pour une formation client, et Sheldon avait été chargé de m’aider. Cette semaine-là fut la plus amusante que j’eus jamais vécue au travail. Il était d’une timidité maladive, mais une fois qu’il se détendait, son humour et sa gentillesse transparaissaient. On avait passé trois jours entiers à rire aux éclats, au point que des collègues passaient la tête par la porte de la salle de conférence pour voir ce qu’il se passait. Mais dès que quelqu’un d’autre entrait, Sheldon redevenait le petit gars discret du service informatique, qu’on voyait à peine et que personne ne remarquait vraiment.

      — Il n’est pas gay, murmurai-je à Hank. Tu peux me croire.

      Hank haussa un sourcil.

      — Il est pas dans le gaynuaire ?

      Je levai les yeux au ciel et ouvris la porte du hall pour le laisser passer.

      — Non. Et il n’est jamais apparu sur Grindr non plus. Ce qui, je suppose, est une bonne chose vu qu’on bosse ensemble.

      Alors qu’on marchait vers le traiteur du coin, Hank reprit :

      — Vous bossez à peine ensemble. T’es consultant senior en ventes, et lui, c’est juste un mec de l’informatique. En plus, t’as bien couché avec ce beau gosse du service marketing, non ?

      — Sheldon n’est pas « juste un mec de l’informatique ». Il est responsable de l’équipe de support technique. Quant à Jared, je ne savais pas qu’il bossait ici quand je l’ai rencontré.

      — Qu’est-ce qui s’est passé avec lui ?

      Je pensai à ce second rendez-vous qui avait révélé que nous préférions tous les deux le même rôle au lit. Ce n’était pas forcément rédhibitoire pour moi, mais combiné au fait qu’on bossait dans la même boîte et qu’il avait tendance à se vanter, j’avais préféré en rester là.

      — Incompatibilité fondamentale, répondis-je.

      — Comment ce geek de l’informatique a réussi à sortir avec Jenn ? Je la voyais plutôt avec un mec comme Nick Jackman, du service juridique. Le genre grand mec charismatique.

      — Nick est gay, dis-je en riant. Il est marié à un gars qui bosse à la mairie. Phil, je crois.

      — Sans blague ? Dommage que tu ne puisses pas le draguer. Hé, tu sais que Rachel connaît un mec qui…

      Je levai une main pour l’arrêter.

      — Ne finis pas cette phrase.

      — Non mais sérieux, insista-t-il. Vous seriez bien ensemble, toi et ce mec.

      La porte du traiteur s’ouvrit devant nous, mais je stoppai Hank en posant une main sur son coude, croisant son regard.

      — Cite-moi trois choses qu’on a en commun, en dehors de notre sexualité.

      Il me regarda, les yeux écarquillés.

      — Voilà, dis-je, en me tournant vers la porte ouverte.

      — Attends, insista-t-il. Je peux le faire. Vous avez plein de trucs en commun, mec. Il… il est dans les ventes. Et… il a un chien.

      — Tout le monde a un chien, rectifiai-je.

      — Merde. Il… Hank leva les yeux au ciel comme si Jésus allait lui souffler la réponse. Il est blanc !

      Je poussai un grognement et entrai chez le traiteur juste au moment où deux femmes noires en sortaient et dévisagèrent Hank de haut en bas.

      — Sans blague, Sherlock, dit l’une d’elles avec un sourire moqueur. Donnez-lui un bon point.

      Je passai le reste de la journée à chambrer Hank pour ses commentaires débiles.

      Ce qui, au fond, n’était pas si mal : au moins, ça voulait dire que je ne passais pas chaque minute à craquer pour Sheldon Whitehall, pour une fois.
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      Deux semaines plus tard, je vis la petite amie de Sheldon embrasser un autre homme juste devant notre immeuble, en plein jour.

      — Hé ! criai-je sans réfléchir. Hé !

      Le couple se retourna, l’air perplexe.

      — Puis-je vous aider ? demanda l’homme.

      — Ouais. Arrêtez d’embrasser cette femme. Elle est prise.

      Les yeux de la femme s’écarquillèrent. Elle était vraiment très belle avec ses cheveux blonds relevés en un chignon sophistiqué, et un maquillage sombre qui mettait en valeur de jolis yeux bleus. Pas étonnant que Sheldon soit amoureux d’elle.

      — Qui êtes-vous ? demanda-t-elle, comme si elle essayait de me replacer.

      L’homme fit un pas dans ma direction.

      — C’est quoi ce bordel ? Ouais, elle est prise. Par moi. Et alors ?

      Puis il se tourna vers elle, comme s’il venait de réaliser qu’il était peut-être avec une infidèle.

      — Alex ?

      — Non, le corrigeai-je. Il s’appelle Sheldon. Et il ne mérite pas ça.

      Je lançai un regard noir à la femme, dont le visage se fendit soudain d’un rire clair.

      — T’es Carter, hein ?

      Le type la fixa, abasourdi.

      — Tu es avec Sheldon ? Comment t’as pu ?

      Elle leva les yeux au ciel avec un air d’incrédulité totale.

      — Sérieusement ? Sheldon et moi, on est meilleurs amis depuis vingt ans, et tu crois que je décide maintenant, tout à coup, de me jeter sur lui ?

      Toute cette histoire devenait vraiment confuse.

      Elle enfonça un doigt dans le torse de l’homme. Fort.

      — En plus, il est gay, gros débile. Tu le sais. On en a parlé mille fois.

      — Qui est gay ? demandai-je, complètement paumé.

      L’homme grogna :

      — Ça te regarde pas, mec. Dégage maintenant.

      — Sheldon est gay, répondit la plus sympathique des deux, sur un ton amical. C’est mon meilleur ami. Je t’ai déjà vu quand je viens déjeuner avec lui, ou à la sortie du boulot.

      — Comment tu connais mon nom ? lui demandai-je.

      — Il t’a mentionné.

      Mon cœur fit un bond dans ma poitrine.

      — Il l’a fait ?

      Elle hocha la tête avec un sourire.

      — Tu devrais l’inviter à sortir.

      — Je l’ai fait, répondis-je. Des dizaines de fois. Il m’a toujours recalé. Et quand j’ai vu qu’il était avec toi, tout s’est éclairé. Je suppose… que je dois me faire une raison. Il n’est pas intéressé.

      Je poussai un petit rire sans joie.

      — Finalement, je préférais quand je le croyais hétéro.

      Son sourire s’effaça un peu.

      — Tu l’as vraiment fait ? T’es sûr ?

      Je lui racontai la fois où je lui avais proposé d’aller déjeuner ensemble, après qu’il m’eut aidé à résoudre un problème sur mon ordinateur. Il avait refusé parce qu’il avait apporté des restes de lasagnes.

      Le copain d’Alex sourit.

      — Alex fait de sacrées lasagnes.

      Elle tapota son bras.

      — Merci, chéri. C’est la recette de ma mère.

      Ah, donc elle était Alex.

      Je poursuivis :

      — Et puis il y a eu ce soir où on a partagé l’ascenseur, je lui ai proposé d’aller dîner, et il m’a dit qu’il devait rentrer chez lui pour laver les cheveux de sa colocataire.

      Celle-là, c’était sans doute l’excuse la plus gênante de toutes.

      Alex porta la main à sa bouche avant d’éclater de rire.

      — Merde. Non. Ça, c’était… oh mon dieu. J’avais chopé des poux. J’avais emmené ma nièce dans un vieux ciné discount et j’en ai ramené… enfin bref. Ce que je veux dire, c’est qu’il disait la vérité.

      Je n’avais pas fini.

      — Et puis il y a eu cette fois où j’avais
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